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INTRODUCTION: LES FRANCOPHONES DU QUÉBEC MOINS SUSCEPTIBLES
QUE D'AUTRES DE VOIR LA COVID-19 COMME UNE MENACE 

¡ Les francophones du Québec ont toujours affiché des niveaux d'anxiété et de peur moins élevés par rapport aux autres Nord-
Américains en ce qui concerne l'obtention de la COVID-19.  On ne sait pas encore pourquoi c’est le cas, d'autant plus que dans 
l’ensemble, les Québécois ont connu le plus grand nombre de cas et de décès par rapport au reste du Canada. D'après les 
résultats d'un sondage réalisé par Léger Marketing en partenariat avec l'Association d’études canadiennes du 21 au 23 août 2020, il 
appert que le faible degré d'anxiété lié à la COVID-19 chez les Québécois francophones s’explique par une évaluation différente
de la gravité de la menace que représente le virus.  Lorsque le Premier ministre du Québec, M. Legault, a récemment laissé
entendre que le taux élevé d’anxiété des Québécois anglophones à l'égard de COVID-19 était attribuable au fait de regarder CNN, 
cela sous-entendait que l'évaluation qu’ils (les Québécois anglophones) faisaient de la situation était exagérée.  

¡ Les données du sondage confirment que les francophones du Québec sont de loin les plus susceptibles de croire que le pire de la 
contagion est derrière nous et qu'ils sont les moins susceptibles, par rapport à toute autre région du Canada et des États-Unis, de 
penser qu'un retour au confinement est possible au cours des trois prochains mois.  Une enquête de l'AEC-Leger publiée en début 
de semaine a révélé que les francophones du Québec étaient également les moins susceptibles de croire que les mesures de 
sécurité (distanciation sociale, port du masque) se poursuivraient après la découverte d'un vaccin ou d’un remède contre la 
contagion.
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LES QUÉBÉCOIS SONT LES PLUS SUSCEPTIBLES SUR LE CONTINENT 
DE PENSER QUE LE PIRE DE LA CRISE EST DERRIÈRE NOUS 
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Quelle déclaration décrit le mieux votre opinion personnelle sur la crise de la COVID-19 aux États-Unis ? 
États-Unis NE MW Sud Ouest

Le pire de la crise est
derrière nous

25% 32% 24% 27% 20%

Nous sommes dans la 
pire période de la crise 

26% 22% 24% 30% 27%

Le pire de la crise est à
venir

34% 30% 36% 30% 40%

Je ne sais pas / je préfère
ne pas répondre

15% 16% 16% 14% 13%

Quel énoncé décrit le mieux votre opinion personnelle sur la crise de la COVID-19 au Canada?
Canada Atl. QC ON MB/SK AB CB

Le pire de la crise 
est derrière nous

30% 24% 45% 31% 18% 21% 18%

Nous sommes
dans la pire
période de la crise 

11% 12% 12% 9% 13% 13% 11%

Le pire de la crise 
est à venir

40% 39% 31% 37% 49% 51% 51%

Je ne sais pas / je 
préfère ne pas 
répondre

19% 25% 12% 23% 20% 15% 20%



LE QUÉBEC EST LA SEULE PARTIE DU CONTINENT OÙ LA MAJORITÉ DE LA POPULATION N'A
PAS LE SENTIMENT QUE NOUS ALLONS REVENIR À UN CONFINEMENT PANDÉMIQUE AU 
COURS DES TROIS PROCHAINS MOIS
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Selon vous, quelle est la probabilité que, dans les trois prochains mois, nous revenions à un confinement pandémique, avec des fermetures d'entreprises et des 
mots d’ordre de rester à la maison (comme en mars et avril) ? 

Total Francophones Anglophones Autres Atl. QC ON MB/SK AB CB
TOTAL 
PROBABLE

58% 38% 64% 60% 61% 42% 63% 61% 62% 67%

Très probable 16% 9% 19% 18% 20% 9% 16% 23% 21% 21%

Assez
probable

42% 30% 46% 42% 42% 32% 48% 38% 41% 45%

TOTAL 
IMPROBABL
E

34% 55% 29% 30% 26% 52% 29% 32% 33% 27%

Très
improbable

26% 37% 22% 27% 19% 36% 23% 23% 26% 21%

Assez
improbable

8% 17% 7% 3% 7% 16% 6% 10% 6% 5%

Je ne sais pas 
/ Je préfère
ne pas 
répondre

7% 7% 7% 10% 12% 6% 8% 6% 5% 7%



LA MAJORITÉ DES AMÉRICAINS PENSENT QU'AU COURS DES TROIS PROCHAINS MOIS, 
NOUS ALLONS REVENIR À UN CONFINEMENT PANDÉMIQUE, AVEC DES FERMETURES 
D'ENTREPRISES ET DES MOTS D’ORDRE DE RESTER À LA MAISON.
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Selon vous, quelle est la probabilité que, dans les trois prochains mois, nous revenions à un confinement pandémique, 
avec des fermetures d'entreprises et des mots d’ordre de rester à la maison (comme en mars et avril) ? 

Total NE MW Sud Ouest
TOTAL PROBABLE 56% 57% 55% 56% 57%

Très probable 24% 20% 25% 23% 26%

Assez probable 33% 37% 31% 33% 32%

TOTAL IMPROBABLE 32% 31% 32% 31% 33%

Très improbable 18% 21% 20% 14% 20%

Assez improbable 14% 10% 13% 17% 13%

Je ne sais pas / Je 
préfère ne pas répondre

12% 12% 12% 13% 10%



LA BAISSE DE L'ANXIÉTÉ EST ÉTROITEMENT LIÉE AU SENTIMENT QUE LE PIRE
DE LA CRISE EST DERRIÈRE NOUS ET QUE L'AVENIR N'EST PAS AUSSI SOMBRE
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Avez-vous personnellement peur de contracter la COVID-19 (Coronavirus) ?

Très peur Plutôt peur Pas vraiment peur Pas peur du tout

Le pire de la crise est derrière 
nous 18.9% 23.0% 40.3% 48.6%

Selon vous, quelle est la 
probabilité que, dans les trois 
prochains mois, nous 
revenions à un verrouillage
pandémique, avec des 
fermetures d'entreprises et 
des mots d’ordre de rester à
la maison (comme en mars et 
avril) ?

81.4% 63.1% 48.2% 42.1%



LES FRANCOPHONES DU QUÉBEC MOINS SUSCEPTIBLES QUE LES 
ANGLOPHONES DU QUÉBEC DE CONSIDÉRER COMME SÉRIEUSE LA MENACE 
DE LA COVID-19 
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Québécois Francophones Québécois Anglophones 

Le pire de la crise est derrière nous 46.7% 33.3%

Selon vous, quelle est la probabilité que, 
dans les trois prochains mois, nous 
revenions à un verrouillage pandémique, 
avec des fermetures d'entreprises et des 
mots d’ordre de rester à la maison (comme
en mars et avril) ?

36.9% 66.7%
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MÉTHODOLOGIE

L'Association d'études canadiennes (AEC), en partenariat avec la firme Léger Marketing, a réalisé un sondage 
sur le Web en utilisant la technologie des entrevues Web assistées par ordinateur (ITAO).  Les résultats sont
basés sur deux sondages dont l'un a été mené du 21 au 23 août 2020 au Canada et aux États-Unis auprès
d'environ 1500 et 1000 répondants

En utilisant les données du recensement de 2016, les résultats ont été pondérés selon le sexe, l'âge, la langue 
maternelle, la région, le niveau d'éducation et la présence d'enfants dans le ménage afin de garantir un 
échantillon représentatif de la population. 

Aucune marge d'erreur ne peut être associée à un échantillon non probabiliste (panel Web dans le cas présent). 
Toutefois, à des fins de comparaison, un échantillon probabiliste de 1500 répondants aurait une marge d'erreur
de ±2,52%, 19 fois sur 20, tandis qu'un échantillon probabiliste de 1000 répondants aurait une marge d'erreur
de ±3,08%, 19 fois sur 20.

Les résultats de recherche présentés ici sont en parfaite conformité avec les normes du CRIC pour les sondages 
d'opinion publique et les exigences de divulgation.



RÉSEAU COVID-19 SUR LES IMPACTS SOCIAUX 

¡ Le réseau COVID-19 sur les impacts sociaux est un groupe multidisciplinaire
composé de certains des plus grands experts du pays. Il a pour mission d'aider à
identifier les questions clés, les indicateurs et les données socio-démographiques
afin de générer des réponses fondées sur des preuves qui abordent les dimensions 
sociales et économiques de la crise COVID-19 au Canada. 

¡ Rendez-vous sur le site : https://acs-aec.ca/en/covid-19-social-impacts-network/
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